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LE révérend AlphonseNguimba, du Centre d'ado-ration Hermon, a animémardi une conférence depresse à Libreville, ausiège de ladite institutionreligieuse, sis au quartierMindoubé, dans le 5e ar-rondissement de Libre-ville.Au cours de cette rencon-tre avec les médias, M.Nguimba a abordé deuxpoints : la tenue, ce ven-dredi 1er juillet 2016, àpartir de 15 heures, austade de Nzeng-Ayong,d'une croisade dénomméeGabon 2016, sous le thème
"Le Dieu de la libération".Et "la dédicace" de sontemple "la cité de David", levendredi 16 juillet. Une cé-rémonie qui verra la parti-cipation de plusieursresponsables d'églises.Expliquant le but de ces

croisades organiséeschaque année, le révérendNguimba a affirmé qu'ellesvisaient le salut des âmes,la restauration de la foichrétienne et la transmis-sion de la pensée de Dieu.Ajoutant:  « cette année,
nous avons mis les bouchées
doubles afin que notre mes-
sage atteigne le plus grand
nombre. En effet, face à la
haine, face à l'intolérance,
la violence verbale, qui ga-
gnent un cran supplémen-
taire de jour en jour sur le
plan médiatique, l'église du
centre d'adoration Hermon
ne peut rester indifférente»,a-t-il dit.
« Nous invitons donc toutes
les populations à faire le dé-
placement, afin de recevoir
non seulement le message
du royaume de Dieu. Mais
aussi, voir la manifestation
des œuvres puissantes de
Dieu à travers la délivrance,
la prophétie et la restaura-
tion des foyers et carrières
brisés» , a-t-il lancé.

Toucher plusieurs
âmes à travers la
parole de Dieu
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Le révérend Alphonse Nguimba, entouré de ses col-
laborateurs, lors de la conférence de presse.
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Voilà un ouvrage qui, pour-
rait-on dire, tombe à pic. En
160 pages, l’auteur revient
sur le mandat finissant du
chef de l’Etat gabonais. Il
en dresse le bilan politique
et socio-économique, en
montrant ce qu’en ont été
les points forts et les points
faibles. 

L’OUVRAGE de SteeveNzegho Dieko peut se pré-valoir d’une double nature.Tel qu’il est conduit, il dis-pose des contours à la foisd’un essai libre, un ou-vrage de réflexion, et d’uneétude scientifique strictosensu, au regard du sys-tème architectural du texteet de l’abondance desnotes de bas de pages réfé-rencées qui indiquent lesouci de l’objectivité dansl’exposition des faits et desdonnées.A propos des faits juste-ment, l’auteur, enseignant-chercheur à l’Université

Omar-Bongo, les divise endeux grands blocs. Le pre-mier bloc renvoie aux ac-tions politiques initiéespar Ali Bongo Ondimba de-puis son accession à la ma-gistrature suprême. Aprèsavoir effectué un rapidebilan critique de l’activitépolitique au Gabon depuisLéon Mba, en passant parOmar Bongo Ondimba,l’essayiste gabonais in-dique à quel niveau le pré-sident de la République enposte s’est distingué de sesprédécesseurs : « En septans de règne, « Ali » a im-primé sa marque, il est entrain de dessiner les rênesde son propre « systèmede gouvernance politique »basé sur le triptyque« Paix-Développement-Partage » qui fonde les va-leurs cardinales de savision pour le Gabon. Noussommes très loin du sys-tème patrimonial fait deconsensualisme, de redis-tribution et d’absorptiondes opposants qui caracté-risait le pouvoir de sonprédécesseur. S’il fallait ré-sumer le style du président

de la République actuelnous le ferions en deuxmots : un républicain et unréformateur. »Le second bloc, socio-éco-nomique, regroupe toutesles actions en rapport avecl’instauration de la Caissenationale d’assurance ma-ladie et de garantie sociale(CNMAGS) pour la couver-ture médicale des diversescouches de la populationgabonaise ; le nouveau sys-tème de rémunération desagents de l’Etat ; le pro-gramme GRAINE ; l’inter-diction, depuis 2009,d’exporter les grumes debois d’œuvre afin de limi-ter le taux de coupes et en-courager la transformationlocale ; l’institution de fo-rêts communautaires enzone rurale, afin que lespopulations puissent béné-ficier de l’exploitation des

forêts ; la réalisation systé-matique d’études d’impactenvironnemental…Dans la troisième et der-nière partie du livre,« Bilan et perspectives »,Steeve Nzegho Dieko semontre particulièrementméthodique. Sa démarcheest « systématique », quirésume pour ainsi dire l’es-prit et l’objet de son ou-vrage : secteur par secteur,

il établit des « constats »,puis offre des « proposi-tions ». Dans ces constats,les points forts de l’actiond’Ali Bongo Ondimba sontsoulignés, mais pas seule-ment, car certaines limitesles affaiblissent. D’où les« propositions », des sug-gestions pour essayer d’au-tres pistes en vue de mieuxfaire. Un exemple parmitant d’autres, relatif à lasection 7 : « Mieux gérerles finances publiques ».Constat : « Bien que la ges-tion des finances publiquesse soit considérablementaméliorée, avec l’accéléra-tion des réformes en 2011et 2012, une des princi-pales faiblesses du gouver-nement gabonais enmatière des finances pu-bliques reste la question dela transparence et ducontrôle des flux finan-

ciers. » Proposition : « Re-venir à l’orthodoxie finan-cière d’antan, encouragerla budgétisation par pro-grammes objectifs, en im-pliquant davantage lesministères, tout en les do-tant des ressources finan-cières adéquates (budgetd’investissement). Renfor-cer les prérogatives de lacour des comptes afind’instaurer la transparenceet l’obligation pour les ad-ministrateurs de crédits,de rendre publiquementcompte de leurs gestionsdes deniers publics. »Nul doute donc cet ou-vrage, s’il se veut savantdans son ambition, n’enreste pas moins un manuelsusceptible de servir aucandidat Ali Bongo On-dimba à la présidentielleprochaine, pour « un sep-tennat en perspective ».

� Ali Bongo Ondimba : un septennat en perspective �, par Steeve Nzegho Dieko
Vient de paraître
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